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Les préverbes ἐπίί, κατάά, παράά, πρόός chez les orateurs judiciaires 





Resumen: Este artículo constituye el segundo paso de nuestro estudio sobre la semántica 
de preverbios en Lisias, Antifonte, Iseo y Andócides. Se examina el valor 
fundamental y las particularidades de los preverbios ἐπίί, κατάά, παράά, πρόός. 
Este enfoque pone de relieve los usos más representativos de los preverbios, sus 
valores fundamentales comunes y sus particularidades, así como el grado en que 
el valor fundamental de un preverbio tal puede convertirse en la particularidad 
de otro. 
  
Summary: This article represents the second step of our study on the semantics of 
preverbs in Lysias, Antiphon, Isaeus, and Andocides. It examines the 
fundamental value and the special features of the preverbs ἐπίί, κατάά, παράά, 
πρόός. This approach highlights the most representative uses of preverbs, their 
common fundamental values and their characteristics, as well as the extent to 
which the fundamental value of one such preverb can become a special feature 
for another preverb.   
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Ce travail représente la seconde étape de notre étude sur le sémantisme des 
préverbes chez Lysias, Antiphon et Isée, auxquels maintenant on ajoute Andocide. 
Nous explorerons la valeur fondamentale (VF) et les particularisations des préverbes 
ἐπίί, κατάά, παράά, πρόός par le biais des procédés que nous avons déjà appliqués dans 
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l’étude précédente consacrée aux préverbes ἀπόό et ἐκ1: i) les domaines dans lesquels la 
VF des préverbes est concrétisée; ii) la nature et la VF des verbes simples, qui fournit 
le domaine dans lequel le verbe préfixé sera spécialisé. Cette démarche fera ressortir, à 
la lumière des emplois les plus représentatifs des verbes préfixés, les VFs et les 
particularisations communes des préverbes et permettra de voir dans quelle mesure la 




1. VF I exprimant le contact étroit 
1. 1. Doté de la VF I, ἐπίί exprime le contact de l’objet avec la surface, auquel cas 
il figure dans les composés des verbes renvoyant à la notion de mouvement. 
πλέέω «naviguer, voguer»: Lys. II, 32: ἐπιπλεύύσαντες χιλίίαις ναυσὶν ἐρήήµην τὴν 
πόόλιν λήήψονται «Après avoir navigué contre mille vaisseaux, ils s’empareront de la 
ville désertée». Ἐπιπλεύύσαντες indique l’acte de voyager sur un navire de guerre. 
 σύύρω «tirer», «traîner»: Lys. XXVI, 3: Καὶ νῦν αὐτὸν ἀκούύω µὲν ὑπὲρ τῶν 
αὐτοῦ κατηγορουµέένων διὰ βραχέέων ἀπολογήήσεσθαι, ἐπισύύροντα τὰ πράάγµατα... «Et 
maintenant j’apprends qu’il répondra brièvement aux griefs invoqués contre lui, en 
glissant sur les faits...» Ἐπισύύροντα marque l’acte de passer insensiblement au récit des faits. 
1. 2. La VF 1 rend aussi manifeste la prise de contact avec une surface. Dans ce 
cas, ἐπίί apparaît dans les composés des verbes rendant la notion de mouvement (A), 
d’écriture (B) et de possession (C). 
A. βαίίνω «poser le pied» Lys. VI, 15: ...οὐδ᾽ αὐτῶν κωλύύσετε τῶν ἱερῶν 
ἐπιβαίίνειν... «...vous ne l’empêcherez pas d’entrer dans les sanctuaires eux-mêmes...». 
Ἐπιβαίίνειν exprime l’acte de mettre le pied sur un lieu sacré. 
B. γράάφω «tracer des signes d’écriture»: Lys. XVII 7:  Ῥάάδιον δὲ γνῶναι ἐκ τοῦ 
τιµήήµατος τοῦ ἐπιγεγραµµέένου τοῖς χρήήµασιν «Il est facile de le savoir d’après 
l’estimation écrite sur l’inventaire». (Ἐκ) τοῦ τιµήήµατος τοῦ ἐπιγεγραµµέένου désigne 
l’évalution des biens inscrite sur un document légal. 
                                                
1 Cf. H. PERDICOYIANNI-PALÉOLOGOU, 2004, pp. 121-141. Sur l’histoire des théories 
grammaticales traitant la fonction des préverbes, voir H. PERDICOYIANNI-PALÉOLOGOU, 2004, 
p. 121, n. 1. 
2 Sur la valeur ‘pleine’ de ἐπίί, voir J. HUMBERT, 1972, pp. 337-338; M. C. GALLAZZI & A. 
M. DE PAOLI, 1954, p. 12. Sur l’histoire et la signification de ce préverbe, voir R. STRÖMBERG, 
1946, pp. 79-112. 
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C. λαµβάάνω «prendre», «saisir»: Isée II, 34: σὺ δ᾽ ἐπίίλαβε τὸ ὕδωρ «toi, arrête 
mon temps de parole». Ἐπίίλαβε désigne l’acte d’intercepter la clépsydre, qui réglait la 
durée des plaidoiries 
1. 3. Les particularisations qui se dégagent des deux propriétés sémantiques de la 
VF I sont respectivement celle qui exprime l’autorité exercée sur l’ensemble de 
citoyens ou de personnes du parti opposé et celle qui désigne la prise de position. 
Employé avec la première particularisation, ἐπίί sert de préfixe aux verbes qui 
révèlent la notion de mouvement (A) et de pouvoir (B):  
A. ἵστηµι «placer debout», «dresser»: Lys. XXI, 13: Ὁρᾶτε γάάρ, ὦ ἄνδρες 
δικασταίί, τὰ προσιόόντα τῆι πόόλει ὡς ὀλίίγα ἐστίί, καὶ ταῦτα ὡς ὑπὸ τῶν ἐφεστηκόότων 
ἁρπάάζεται. «En effet, vous voyez, juges, comme les revenus de l’État sont médiocres 
et comme ils sont pillés par ceux qui y sont préposés» (Trad. L. Gernet - M. Bizos). 
Τῶν ἐφεστηκόότων désigne les magistrats investis d’un pouvoir administratif. 
B. βάάλλω «mettre», «poser»: Lys. ΧΧ, 14 : ...ἐπιβολὰς ἐπιβάάλλοντες... «...en 
imposant des contraintes...». Ἐπιβάάλλοντες indique l’acte d’établir des règles impératives. 
κρατῶ «avoir la force», «avoir la puissance»: Lys. XXXIV, 4:  ... τῶν δὲ ἐχθρῶν 
ἐπικρατήήσετε... «...vous l’emporterez sur les adversaires...». Ἐπικρατήήσετε fait 
allusion à la domination imminente de l’ennemi. 
L’idée de la prise de position se retrouve dans les emplois de ἐπίί qui s’associent à 
des verbes rendant la notion de préférence (A) et de mouvement (B). 
A. γιγνώώσκω «choisir, par un acte volontaire, entre plusieurs idées possibles», 
«toucher à une réalité»: Isée II, 19: Ὅτι δὲ οὐ παρανοῶν οὐδὲ γυναικὶ πιθόόµενος ὁ 
Μενεκλῆς ἐποιήήσατο, ἀλλ᾽εὖ φρονῶν, ἐνθάάδε ἐστὶν ὑµῖν ῥάάιδον ἐπιγνῶναι «Que 
Ménéklès n’ait été ni dément ni docile à l’influence d’une femme lorsqu’il m’adopta, mais 
au contraire en possession de toute sa raison, voici ce qu’il vous est facile de reconnaître». 
Ἐπιγνῶναι désigne l’acte de déclarer un fait comme réel, à la suite d’une enquête. 
B.  τίίθηµι: «mettre en place», «placer»: Isée VII, 16: Ἔστι δ᾽ αὐτοῖς ὁ νόόµος ὁ 
αὐτόός, ἐάάν τέέ τινα φύύσει γεγονόότα εἰσάάγηι τις ἐάάν τι ποιητόόν, ἐπιτιθέέναι πίίστιν κατὰ 
τῶν ἱερῶν ἦ µὴν ἐξ ἀστῆς εἰσάάγειν καὶ γεγονόότα ὀρθῶς καὶ τὸν ὑπάάρχοντα φύύσει καὶ 
τὸν ποιητόόν «Ils ont une règle uniforme: si un homme leur présente un enfant né de 
lui ou adopté par lui, il doit prêter un serment sur les offrandes pour le sacrifice, que 
l’enfant qu’il présente est né d’une citoyenne et que sa naissance est légitime, aussi 
bien s’il s’agit de son propre enfant que d’un enfant adopté». Ἐπιτιθέέναι πίίστιν 
désigne l’acte de s’engager solennellement à établir la vérité d’un fait. 
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2. VF II exprimant la destination, la finalité 
2. 1. Certains emplois de ἐπίί indiquent l’accomplissement d’une action en faveur 
d’une personne. Doté de cette valeur, le préverbe figure dans les composés des verbes 
renvoyant à la notion d’assistance (A), d’oralité (B) et de construction (C).  
A. ἀµύύνω «secourir»: Lys. III, 16: ...Μόόλωνα δὲ τὸν γναφέέα καὶ ἄλλους τινὰς 
ἐπαµύύνειν ἐπιχειροῦντας συνέέκοψαν «...ils ont frappé d’un grand coup Molon, le 
foulon, et d’autres qui se mettaient à nous aider».  Ἐπαµύύνειν renvoie à l’aide que 
l’on porte en faveur d’une personne qui se trouve dans une situation embarrassante. 
 κουρῶ «secourir»: Lys. II, 14: ...καὶ τοὺς µὲν κωλύύειν ἐπιχειροῦντες, τοῖς δ᾽ 
ἐπικουρεῖν ἀξιοῦντες «...en essayant de repousser les uns et en considérant comme 
bon de protéger les autres...». Ἐπικουρεῖν indique l’acte de venir à l’aide d’une 
personne pour la protéger. 
 ἀρκῶ «suffir»: Lys. XIII, 93: ... οὐχ οἷοίί τε ἦτε ἐπαρκέέσαι διὰ τὰ πράάγµατα τὰ 
ἐπεριεστηκόότα... «...vous n’étiez pas capables de leur porter secours en raison des 
circonstances présentes...».  Ἐπαρκέέσαι exprime le fait d’ être assez fort pour fournir 
à quelqu’un du secours. 
B. εὔχοµαι «prière»: And. I, 98: ...καὶ ἐπεύύχεσθαι εὐορκοῦντι µὲν εἶναι πολλὰ 
καὶ ἀγαθάά... «...et sur celui qui tiendra son serment on appellera toute sorte de 
biens...» Ἐπεύύχεσθαι renvoie à l’adresse d’ une prière en faveur d’une personne. 
C. τειχίίζω «construire des murs»: Lys. XIV, 30: ... ὃς ἔπεισε µὲν Δεκέέλειαν 
Λακεδαιµονίίους ἐπιτειχίίσαι... «...qui persuada les Lacédémoniens de fortifier 
Décélie...». Ἐπιτειχίίσαι désigne la construction d’ouvrages défensifs destinés à 
protéger les habitants d’une ville contre les attaques de l’ennemi. 
2. 2. Des emplois de ἐπίί mettent en relief la notion du détriment d’une personne. 
Dans ce cas, il figure dans les composés des verbes marquant l’idée d’oralité (A), 
d’activité intellectuelle (B) et de possession (C). 
A. καλῶ «appeler»: Lys. XIX, 60: Τῶι τοίίνυν πατρὶ τῶι ἐµῶι ἄλλα µὲν ἄν τις 
ἔχοι ἐπικαλέέσαι ἴσως... «Peut-être ferait-on d’autres reproches à mon père». 
Ἐπικαλέέσαι fait allusion au jugement défavorable à l’égard d’une personne à fin de 
l’amender.  
εὔχοµαι «prière»: And. I, 98: καὶ ἐπεύύχεσθαι ... ἐπιορκοῦντι δ᾽ ἐξώώλη αὐτὸν εἶναι 
καὶ γέένος «on appellera sur celui qui l’enfreindra son serment l’extermination pour 
lui et pour sa race». 
B. βουλεύύω «délibérer», «tenir conseil»: Lys. III, 15: Ὅτι µὲν τοίίνυν οὗτος ἦν ὁ 
ἀδικήήσας, ὦ βουλήή, καὶ ἐπιβουλεύύσας ἡµῖν καὶ οὐκ ἐγὼ τούύτωι, ὑπὸ τῶν 
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παραγενοµέένων µεµερτύύρηται ὑµῖν «Que celui-ci est donc le coupable, citoyens du 
Conseil, l’auteur du guet-apens, et non pas moi, cela a été attesté par les témoins de la 
scène». Ἐπιβουλεύύσας implique la machination d’un complot qui est menée contre 
une personne. 
C. φέέρω «porter»: Lys. IX, 18: τοῖς µὲν ἐπιτηδεύύµασιν οὐ προσήήκοντας 
διαβολὰς ἐπιφέέροντες, τοῖς δ᾽ αὐτῶν τρόόποις τὰς οἰκείίας καὶ συνήήθεις «Ils  me  
chargent de reproches calomnieux qui me sont absolument étranges, de reproches 
dont ils trouvent le modèle dans leur caractère et dans leur conduite». Ἐπιφέέροντες 
indique l’acte d’imputer faussement à une personne des actions répréhensibles.  
3. VF III exprimant le résultat 
3. 1. Pourvu de cette valeur, ἐπίί s’associe à des verbes exprimant la notion de 
force et d’obligation (A), d’activité intellectuelle et mentale (B), d’oralité (C) et de 
démonstration (D). 
A. ἀναγκάάζω «obliger», «forcer»: And. IV, 17: Ὅς εἰς τοσοῦτον ἐλήήλυθε 
τόόλµης, ὥστε πείίσας Ἀγάάθαρχον τὸν γραφέέα συνεισελθεῖν οἴκαδε τὴν οἰκίίαν 
ἐπηνάάγκασε γράάφειν... «Il en est venu à ce point d’audace qu’ ayant décidé le peintre 
Agatharchos à l’accompagner chez lui, il le contraignit à décorer sa maison de 
peintures». Ἐπηνάάγκασε renvoie à la contrainte effective exercée contre quelqu’un3. 
B. νοῶ «exercer l’intellect»: Lys. VI, 31: ἃ τούύτωι ὁ θεὸς οὐκ ἐπὶ σωτηρίίαι 
ἐπινοεῖν δίίδωσιν, ἀλλὰ τιµωρούύµενος τῶν γεγενηµέένων ἀσεβηµάάτων «Le dieu lui 
accorde cela non pour songer à son salut, mais pour le châtiment de ses impiétés». 
Ἐπινοεῖν désigne l’acte de concevoir les moyens nécessaires afin de parvenir à 
réalisation d’une pensée.  
ἐγείίρω «éveiller»: Lys. I, 23: Ὁ δ᾽ Ἐρατοσθέένης, ὦ ἄνδρες, εἰσέέρχεται, καὶ ἡ 
θεράάπαινα ἐπεγείίρασάά µε εὐθὺς φράάζει ὅτι ἔνδον ἐστίίν «Ératosthène entre, juges, et la 
servante me réveille aussitôt et me dit qu’il est là». Ἐπεγείίρασα fait allusion au réveil 
efficace4. 
C. ἀγγέέλω «annoncer», «porter à sa connaissance par la parole»: Lys. VIII, 3: 
...εἰπάάτω οὖν τίίς ὑµῶν ὑπ᾽ ἐµοῦ κακῶς ἀκήήκοεν ἢ πέέπονθεν ἢ τίίς ἐµοῦ δεηθεὶς οὐκ 
ἔτυχεν ὧν ἐγώώ τε δυνατόός ἦ κἀκεῖνος ἐπήήγγειλε «...que quelqu’un d’entre vous dise à 
qui j’aie nui en paroles ou en actes, ou qui n’ait pas reçu de moi le bon office qu’il 
sollicitait et qu’il m’était possible de lui rendre». Ἐπήήγγειλε désigne la déclaration 
effective des faits. 
                                                
3 J. BRUNEL, 1939, p. 57. 
4 J. BRUNEL, 1939, p. 57 
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 κηρύύττω «proclamer par la voix du héraut»: Lys. VI, 18:... ἐπικηρύύττοντες 
τάάλαντον ἀργυρίίου δώώσειν τῶι ἀγαγόόντι ἢ ἀποκτείίναντι «...en promettant par la voix 
du héraut un talent d’or à qui les appréhendera ou les tuera» (Trad. L. Gernet-M. 
Bizos). Ἐπικηρύύττοντες marque l’acte de proclamer d’une manière effective une 
récompense par la voix du héraut. 
D. δεικνύύω «montrer»: Lys. XII, 56: ὧι καὶ φανερῶς ἐπεδείίξαντο ὅτι οὐχ ὑπὲρ 
τῶν ἐν Πειραιεῖ οὐδ᾽ ὑπὲρ τῶν ἀδίίκως ἀπολλυµέένων ἐστασίίαζον... «Par là ils firent 
voir ouvertement qu’ils ne s’étaient pas détachés de leur partie par intérêt pour les 
gens du Pirée mais pour les citoyens injustement disparus». Ἐπεδείίξαντο indique 
l’acte d’avoir fait voir effectivement ce qui n’était pas vu auparavant. 
3. 2. Au sein de la valeur III se dégagent la particularisation exprimant l’idée de 
l’extrêmité:  
λήήθοµαι «oublier»: Lys. II, 72: ...οἰκτίίρω, ὅτι πρεσβύύτεροι ἢ ὥστε ἐπιλάάθεσθαι 
τῆς δυστυχίίας τῆς ἑαυτῶν «...je plains les parents, trop vieux pour oublier jamais leur 
infortune». Ἐπιλάάθεσθαι fait allusion à l’oubli complet5. 
et celle de dissimulation: 
κρύύπτω «cacher»: Lys. IX, 18: Διατεθέέντες δὲ οὕτω παρανόόµως καὶ βιαίίως, 
ἐπικρύύψασθαι τὴν ἀδικίίαν περὶ οὐδενὸς ἐποιήήσαντο... «Dans leur mépris des lois et 
leur fureur, ils n’ont même pas pris le soin de dissimuler l’injustice...». Ἐπικρύύψασθαι 
exprime la dissimulation complète et volontaire d’une action. 
 
4. VF IV exprimant l’idée du surplus («en outre») 
Dans les composés des verbes renvoyant à la notion d’offre (A) et d’absence (B), 
ἐπίί rend manifeste l’idée d’excès. 
 A. δίίδωµι «donner»: Isée II, 3: Τελευτήήσαντος δὲ τοῦ πατρὸς, ἐκδίίδοµεν ἡµεῖς 
τὴν πρεσβυτέέραν ἀδελφήήν, ἐπειδὴ εἶχεν ὥραν, Λευκολόόφρωι, προῖκα ἐπιδόόντες εἴκοσι 
µνᾶς «Après la mort de notre père, nous avons marié notre soeur aînée, lorsqu’elle 
fut en âge, avec Leukolophos, en lui donnant en outre vingt mines de dot». 
Ἐπιδόόντες indique l’acte de fournir une somme comme supplément.  
B. λείίπω «manquer»: Lys. XII, 1: ...ἀλλ᾽ ἀνάάγκη ἢ τὸν κατήήγορον ἀπειπεῖν ἢ τὸν 
χρόόνον ἐπιλειπεῖν «... mais il est nécesaire que ou bien la force manque à l’accusateur 
ou bien le temps lui fait défaut». Ἐπιλειπεῖν désigne le manquement du temps 
excédant.  
 
                                                
5 J. BRUNEL, 1939, p. 74  
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5. VF V exprimant la direction 
5. 1. L’idée de direction est manifeste dans les emplois de ἐπίί servant de préfixe à 
des verbes qui mettent en lumière la notion d’enrollement militaire (A), d’envoi à une 
distance de soi, dans une direction déterminée (B), de mouvement (C), d’activité 
intellectuelle (D) et de perception (E). 
 A. στρατεύύω «enrôler dans une armée»: And. I, 107: Ὕστερον δὲ ἡνίίκα 
βασιλεὺς ἐπεστράάτευσεν ἐπὶ τὴν Ἑλλάάδα... «Ensuite, lorsque le Grand Roi marcha 
contre la Grèce...» Ἐπεστράάτευσεν renvoie à l’expédition faite vers un pays 
adversaire. 
B. στέέλλω «envoyer»: Lys. XX, 27: ...ὥστ᾽ εἰ µὴ εὔνους ἦν τῆι πόόλει καὶ ὑµῖν, 
οὐκ ἄν ποτε τοιαῦτα ἐπέέστελλεν «...si donc il n’était pas dévoué à la ville et à vous, 
jamais il n’enverrait une pareille lettre». Ἐπέέστελλεν marque l’envoi d’un objet à une 
distance lointaine. 
C. τρέέπω «tourner», «diriger»: Isée II, 30: Ἐκεῖνοι δ᾽ εἶπον ἡµῖν, εἰ µὲν 
ἐπιτρέέποιµεν αὐτοῖς ὥστε τὰ δίίκαια διαγνῶναι, οὐκ ἄν ἔφασαν διαιτῆσαι «Ceux-là 
nous déclarèrent que, si nous leur permettions de trancher la question de droit, ils ne 
diraient pas être les arbitres». Ἐπιτρέέποιµεν exprime l’acte de remettre à un ensemble 
de personnes le soin d’accomplir une tâche judiciaire. 
ἕλκω «tirer» : Lys. I, 13: ...τὴν κλεῖν ἐφέέλκεται... «...elle tire la clef...». 
Ἐφέέλκεται désigne le fait de tirer un objet vers soi. 
D. σκέέπτεσθαι «réflechir», «penser»: Lys. XVII, 6: ...οὐ τὴν ἀκρίίβειαν 
ἐπισκεψάάµενος ... «...sans avoir compté l’exactitude...». Ἐπισκεψάάµενος exprime 
l’acte de diriger l’attention sur un problème précis qui est posé6. 
E. ὁρῶ «voir»: Lys. XVIII, 5: ...µᾶλλον εἵλετο πράάττων ὑπὲρ τῆς ὑµετέέρας 
σωτηρίίας ἀπολέέσθαι ἢ ἐπιδεῖν <τὰ> τείίχη καθαιρούύµενα καὶ τὰς ναῦς τοῖς πολεµίίοις 
παραδιδοµέένας καὶ τ᾽ ὑµέέτερον πλῆθος καταδεδουλωµέένον «...il aima mieux mourir 
pour votre salut que de voir les murs renversés, nos vaisseaux livrés aux ennemis, et le 
peuple rendu en esclavage. Ἐπιδεῖν renvoie à l’acte de porter le regard sur un 
événement funeste7. 
τηρῶ «observer», «surveiller», «considérer avec attention»: Lys. I, 8: ...ἐπιτηρῶν 
γὰρ τὴν θεράάπαιναν τὴν ἐς τὴν ἀγορὰν βαδίίζουσαν ... «...car, en guettant la servante 
qui allait au marché...». Ἐπιτηρῶν indique le fait de suivre d’un regard attentif une 
personne. 
                                                
6 J. BRUNEL, 1939, p. 70. 
7 J. BRUNEL, 1939, p. 66. 
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5. 2. On a relevé deux emplois de ἐπίί dont la valeur fondamentale exprimant 
l’idée de direction peut être interchangeable avec celle de surplus. Ces emplois 
figurent dans les composés des verbes renvoyant à la notion d’envoi à une distance de 
soi, dans une direction déterminée: 
πέέµπω «envoyer»: Lys. VII, 40: ...τοιούύτους δὲ ἐπιπέέµπουσι µοι οἷς ὑµεῖς οὐκ ἂν 
δικαίίως πιστεύύοιτε «alors, ils lancent à mes trousses des gens de cette sorte, que vous 
ne sauriez croire sans injustice». Ἐπιπέέµπουσι signifie soit «envoyer en outre» soit 
«envoyer contre» 
ou bien à celle de détriment et d’hostilité. Dans ce  cas, il apparaît dans les 
composés des verbes qui mettent en relief la notion de mouvement: 
ἔρχοµαι «venir»: Lys. II, 21: ...ἀπέέβησαν εἰς Μαραθῶνα, νοµίίσαντες οὕτως ἂν 
ἐρηµοτάάτους εἶναι συµµάάχων [τοὺς Ἕλληνας], εἰ ἔτι στασιαζούύσης τῆς ῾Ελλάάδος ὧι 
τινι χρὴ τρόόπωι τοὺς ἐπιόόντας ἀµύύνασθαι, τὸν κίίνδυνον ποιήήσαιντο «...ils 
débarquèrent auprès de Marathon, pensant que le meilleur moyen de nous trouver 
seuls, sans alliés, c’était de risquer le combat quand la Grèce était encore en dissension 
sur les moyens de repousser les agresseurs». Τοὺς ἐπιόόντας désigne ceux qui engagent 
l’offensive contre un pays, dans l’intention de vaincre en réduisant l’adversaire. 
 
6. VF VI exprimant l’idée de suite («après», «ensuite») 
Ἐπίί indique qu’un acte ou un fait suit un événement dans le temps des moments 
distincts et, parfois, voisins, de manière à présenter un ordre. Ces emplois se 
rattachent à des verbes traduisant la notion de mariage (A), d’évolution (B), d’oralité 
(C) et d’existence (D). 
A. γαµῶ «prendre femme»: And. I, 128: ...ὅπου γυναῖκάά τις γήήµας ἐπέέγηµε τῆι 
θυγατρὶ τὴν µητέέρα καὶ ἐξήήλασε ἡ µήήτηρ τὴν θυγατέέρα... «où quelqu’un ayant 
épousé une femme, puis il a ajouté la mère à la fille comme seconde épouse et la mère 
a chassé la fille». ᾽Επέέγηµε désigne l’acte de prendre une femme comme seconde 
épouse. 
B. γίίγνοµαι «devenir»: Isée VI, 63: Καὶ διαρρήήδην ἐν τῶι νόόµωι γέέγραπται, ἐὰν 
ποιησαµέένωι παῖδες ἐπιγέένωνται, τὸ µέέρος ἑκάάτερον ἔχειν τῆς οὐσίίας καὶ 
κληρονοµεῖν ὁµοίίως ἀµφοτέέρους «Il est expréssement stipulé par la loi que si, 
postérieurement à l’adoption, des enfants naissent, chacun des deux aura sa part de 
fortune et les deux hériteront également». Ἐὰν ... ἐπιγέένωνται renvoie à l’éventuelle 
naissance des enfants, qui sera postérieure à l’adoption. 
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C. λέέγω «dire»: Lys. VIII, 13: Φέέρε γάάρ, ἤιδε ποτ᾽ ἐκεῖνος ὅτι Κλειτοδίίκου 
δεηθεὶς ἐπιλέέγειν οὐκ ἔτυχον «Voyons, pouvait-il  jamais savoir qu’ayant prié 
Clitodicos de parler après moi pour m’appuyer, j’avais été éconduit?» (Trad. L. 
Gernet-M. Bizos). ᾽Επιλέέγειν fait allusion à l’acte de prendre la parole à la suite du 
discours d’une personne. 
D. βιῶ «vivre»: Isée, II, 15: Ἐπεβίίω γὰρ ἐκεῖνος µετὰ τὴν ποίίησιν οὐκ ἐνιαυτὸν 
ἕνα ἢ δύύο, ἀλλὰ τρίία καὶ εἴκοσιν «Car il survécut à l’adoption non pas un ou deux, 
mais vingt-trois ans».  Ἐπεβίίω indique le fait de demeurer en vie à la suite de la 
production d’un événement. 
 
7. VF VII exprimant la répétition  
En Isée V, 29, τῶν ἐπισκευασµέένων fait allusion aux frais de la remise en état 
d’une maison. 
 
8. VF VIII exprimant l’intensivité 
La valeur intensive de ἐπίί se retrouve dans les composés des verbes qui révèlent la 
notion de châtiment (A), d’aventure (B), d’oralité (C), d’arrangement (D) et de 
garantie (E). 
A. τιµῶ «fixer la peine à», «proposer comme peine»: Isée II, 23: τοῦτ᾽ ἔστιν ὃ 
ἐπιτιµᾶι, ἐπίίφθονον πρᾶγµα καὶ οὐ δίίκαιον ποιῶν «Cela est ce qu’il reproche, en 
faisant une chose odieuse et injuste». Ἐπιτιµᾶι fait allusion à la pénalité imposée;  le 
préverbe renforce l’idée de la fixation de la peine, car la valeur déterminée du verbe 
simple était fort affaiblie en attique8. 
B. τυγχάάνω «rencontrer»: Isée II, 14: τοὺς ἐπιτυχόόντας désigne les premiers 
venus de fortune ; l’idée de l’aboutissement de l’action se retrouve déjà dans le verbe 
simple. 
C. αἰνῶ «louer», «approuver»: Isée II, 7: ... πολλὰ ἐπαινέέσας τὴν ἀδελφήήν «tout 
en louant fort notre soeur». Ἐπίί intensifie la notion d’admiration et d’estime pour 
une tierce personne, qui est déjà explicite dans le verbe simple.  
D. τάάσσω «mettre en ordre», «ordonner»: Lys. VI, 13: Τοὺς µὲν οὖν ἄλλους οἱ 
ἐπιτάάξαντες καταδέέξασθαι ἀδικοῦσι καὶ τοῦ αὐτοῦ ἀσεβήήµατος αἴτιοίί εἰσιν «Ceux 
qui ont ordonné le rappel des autres sont en faute et coupables de la même impiété 
qu’eux» (Trad. L. Gernet-M. Bizos). Οἱ ἐπιτάάξαντες renvoie à ceux qui ont donné 
un ordre formel en vue de l’exécution d’un acte.  
                                                
8 J. BRUNEL 1939, p. 60. 
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E. ἐγγυῶ «donner en gage», «donner comme garantie»: Lys. X, 17: Ἐπεγγυᾶν δ᾽ 
ἐπιορκήήσαντα τὸν Ἀπόόλλω «Qu’il jure en prenant Apollon pour garant». Ἐπεγγυᾶν 
désigne le fait de se porter caution fiable de la vérité des propos d’une personne. 
 
11. Conclusion 
La VF I exprimant le contact étroit et la VF II désignant la finalité comportent 
chacune deux propriétés.  Celles de la VF I mettent en relief, d’une part, le contact de 
l’objet avec la surface et, d’autre part, la prise de contact avec celle-ci. De la première 
propriété se dégage la particularisation qui renvoie à l’autorité exercée sur des citoyens 
ou sur des personnes du parti opposé et de la seconde celle qui exprime l’idée de prise 
de position.  Les propriétés de la VF II se définissent en termes d’accomplissement 
d’une action en faveur d’une personne, d’un côté, et de réalisation d’un acte déstiné à 
son détriment, de l’autre.  
La VF III indiquant le résultat de l’action comprend deux particularisations, dont 
l’une renvoie à l’idée d’extrême et l’autre à celle de dissimulation. 
Les VF indiquant la notion de surplus (VF IV), de direction (VF V), de suite (VF 
VI), de répétition (VF VII) et d’intensivité (VF VIII) sont dépourvues de 
particularisations. Il est à noter que certains emplois de la VF V sont interchangeables 
avec ceux de la VF IV et la seconde propriété de la VF II. 
 




1. VF I exprimant le contact de l’objet ou de la personne avec une surface 
Cette valeur se retrouve dans les composés des verbes renvoyant à la notion 
d’immobilité: 
ἵζω «se poser», «se tenir assis» : Lys. XIII, 24:  Ὁ δὲ Ἀγόόρατος καὶ οἱ ἐγγυηταὶ 
καθίίζουσιν ἐπὶ τὸν βωµὸν Μουνιχίίασιν «Agoratos et ses garants s’asseyent près de 
l’autel des suppliants». Kαθίίζουσιν désigne le fait de s’asseoir sur un lieu sacré. 
ἵστηµι «placer»: Isée I, 5:  ...οὐκ αἰχύύνονται καταστήήσαντες ἡµᾶς εἰς ἀγῶνα περὶ 
τούύτων... «...ils n’ont pas honte de nous engager dans un procès au sujet de ces 
                                                
9 Sur les valeurs ‘pleine’ et ‘vide’ de κατάά, voir J. HUMBERT, 1972, pp. 338-339; M. C. 
GALLAZZI & A. M. DE PAOLI, 1954, pp. 12-13; W. LINDBLAD, 1922. Sur un rapprochent de 
sens de κατάά- avec ἀνάά-, voir A. REVUELTA, 1994, pp. 229-235; M. D. JIMÉNEZ LÓPEZ, 2005,  
pp. 29-30.  
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affaires...». Καταστήήσαντες désigne l’ acte de faire entrer une personne dans une 
affaire judiciaire. 
κεῖµαι «être étendu»: Lys. I, 24: Ὤσαντες δὲ τὴν θύύραν τοῦ δωµατίίου οἱ µὲν 
πρῶτοι εἰσιόόντες ἔτι εἴδοµεν αὐτὸν κατακείίµενον παρὰ τῆι γυναικίί, οἱ δὲ ὕστερον ἐν 
τῆι κλίίνηι γυµνὸν ἑστηκόότα «Ayant poussé la porte de la chambre, les premiers entrés 
et moi, nous vîmes l’homme couché près de ma femme; les derniers le trouvèrent 
debout, tout nu, sur le lit». Kατακείίµενον exprime le fait d’ être allongé sur le lit. 
 
2. VF II exprimant la direction vers le bas 
2. 1. Kατάά désigne l’action d’aller d’un lieu élevé dans un autre plus bas et signifie 
«en descendant de». Doté de cette valeur, le préverbe s’associe à des verbes renvoyant 
à la notion de mouvement (A), de possession (B), d’envoi à une distance de soi, dans 
une direction déterminée (C) et de creusement (D). 
A. πλέέω «se déplacer sur l’eau»: Isée II, 6: ...κατεπλεύύσαµεν δεῦρο καὶ 
καταλαµβάάνοµεν τῆι πρεσβυτέέραι ἀδελφῆι ὄντα δύύο παιδιάά, τὴν δὲ νεωτέέραν, ἣν εἶχε 
Μενεκλῆς, ἄπαιδα «...nous avons débarqué ici et nous avons trouvé notre soeur aînée 
avec deux enfants, mais la cadette, qu’avait épousée Ménéklès, n’en avait point». 
Κατεπλεύύσαµεν désigne l’acte de naviguer en descendant pour gagner la côte. 
 βαίίνω «poser le pied»: And. I, 38: καταβαίίνοντας renvoie à la descente vers un lieu. 
 τίίθηµι «mettre en place», «placer»: And. I, 110: κατηγόόρησαν δέέ µου καὶ περὶ 
τῆς ἱκετηρίίας, ὡς καταθείίην ἐγὼ ἐν τῶι Ἐλευσινίίωι, νόόµος δ᾽ εἴη πάάτριος, ὃς ἂν θῆι 
ἱκετηρίίαν µυστηρίίοις τεθνᾶναι «Ils m’ont aussi accusé de la branche d’olivier des 
suppliants que j’aurais déposée dans l’Eleusinion, alors que, selon une coutume des 
ancêtres, celui qui dépose une branche d’olivier des suppliants pendant les Mystères 
doit être mis à mort». Kαταθείίην indique l’acte de placer aux pieds des dieux un objet 
sacré dans un temple. 
B. αἵρω «prendre», «saisir», «devenir maître»: And. I, 80: ...τὰ τείίχη καθείίλετε... 
«...et vous avez abattu les murailles...». Καθείίλετε exprime l’acte d’avoir provoqué la 
chute et la destruction d’un objet qui se trouve en position verticale. 
C. βάάλλω «jeter»: And. I, 73: ...ἢ ὠνὰς πριάάµενοι ἐκ τοῦ δηµοσίίου µὴ κατέέβαλον 
τὰ χρήήµατα... «...ou bien, ayant acheté des fermes au Trésor, ils n’en avaient versé le 
prix...». Kατέέβαλον renvoie à l’acte de remettre de l’argent à titre de paiement.  
D. σκάάπτω «creuser»: And. III, 31: ...ἐξ οὗ πολεµήήσαντες ἠναγκάάσθηµεν τὰ 
τείίχη κατασκάάπτειν... «De là, ayant combattu, nous fûmes contraints d’abattre les 
murailles...» Κατασκάάπτειν exprime l’acte de mettre en bas des murs élevés et épais. 
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2. 2. De la valeur fondamentale II on a tiré deux particularisations, dont la 
première exprime l’idée de la corruption morale, auquel cas κατάά s’ajoute à des verbes 
traduisant la notion d’offre:  
δωροδοκῶ «accepter des cadeaux»: Lys. XXVII, 3: Καίίτοι τίίνα χρὴ ἐλπίίδα ἔχειν 
σωτηρίίας, ὁπόόταν ἐν χρήήµασιν ἦι, καὶ σωθῆναι τηῖ πόόλει καὶ µήή, ταῦτα δὲ οὗτοι, 
φύύλακες ὑφ᾽ ὑµῶν καταστάάντες, οἱ τῶν ἀδικούύντων κολασταίί, κλέέπτωσίί τε καὶ 
καταδωροδοκῶσι; «Quel espoir de salut faut-il avoir, quand le salut ou la perte de la 
cité dépend de l’argent et que ces hommes, que vous avez établis comme des gardiens 
ou comme des infligeurs de châtiments aux coupables, volent cela et se laissent 
corrompre par des cadeaux?». Kαταδωροδοκῶσι exprime le fait de se faire détériorer 
moralement par une surabondance de dons  
et la seconde celle de précision. Le préverbe s’associe à des verbes qui révèlent une 
activité intellectuelle:  
λογίίζοµαι «compter», «calculer»: Isée XI, 47: Καταλογίίζεται τοίίνυν ὡς ἐγὼ τρεῖς 
κλήήρους εἰληφὼς καὶ πολλῶν χρηµάάτων εὐπορῶν ἀφανίίζω τὴν οὐσίίαν... «Il calcule 
donc que, après avoir recueilli trois héritages, je jouis d’une immense fortune et que  
je dissimule mon avoir...» Καταλογίίζεται marque l’acte d’évaluer avec une rigueur 
extrême les conditions d’existence et l’attitude d’une personne.  
3. VF III exprimant le résultat  
3. 1. La valeur résultative de κατάά se retrouve dans les composés des verbes qui 
indiquent la chute (A), la préparation (B), une activité manuelle (C), une activité 
mentale (D), la destruction par le feu (E), la fracture causée par un coup violent (F), 
l’opposition (G), la construction (H), l’oralité (I), l’esclavage (J), l’arrangement (K), 
la continuation (L), la déconsidération (M) et la tromperie (N). 
A. πίίπτω «tomber»: And. I, 108: Τοιγάάρτοι διὰ ταῦτα, τὴν πόόλιν ἀνάάστατον 
παραλαβόόντες ἱεράά τε κατακεκαυµέένα τείίχη τε καὶ οἰκίίας καταπεπτωκυίίας ... «Pour 
cette raison, ils ont donc reçu une ville détruite, des temples et des murs incendiés et 
des maisons entièrement détruites». Καταπεπτωκυίίας renvoie à la destruction 
complète des édifices. 
B. σκεύύαζω «préparer»: Isée IV, 6: ...ἂλλον δὲ πατέέρα τῶι τεθνεῶτι 
κατασκεύύαζοντες, οὐ µόόνον περὶ τῶν διαθηκῶν, ἀλλὰ καὶ περὶ τοῦ γέένους, λόόγον 
ἐµβεβλήήκασιν «mais en inventant au défunt un autre père, ils ont mis en discussion 
non seulement le testament, mais aussi la question de parenté». Kατασκεύύαζοντες 
exprime le fait de parvenir à imaginer et à donner comme réel, dans l’intention de 
tromper, un personnage qui n’existait pas auparavant. 
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C. ἐργάάζοµαι «travailler»: And. I, 108: ...διὰ τὸ ἀλλήήλοις ὁµονοεῖν τὴν ἀρχὴν 
τῶν Ἑλλήήνων κατηργάάσαντο... «...ce fut par la concorde qu’ils ont pu fonder leur 
empire sur les Grecs...». Κατηργάάσαντο implique la fondation effective de la 
suprématie d’une cité.  
D. νοῶ «exercer la pensée»: Lys. XXV, 34: Τοῦτο µὲν οὖν οὐ χαλεπὸν τῶι 
βουλοµέένωι κατανοῆσαι «Cela n’est donc pas difficile à qui veut de le comprendre». 
Κατανοῆσαι indique le fait de réussir à comprendre une situation.  
E. καίίω «brûler»: And. I, 108: Τοιγάάρτοι διὰ ταῦτα, τὴν πόόλιν ἀνάάστατον 
παραλαβόόντες ἱεράά τε κατακεκαυµέένα τείίχη τε καὶ οἰκίίας καταπεπτωκυίίας ... «Pour 
cette raison, ils ont donc reçu une ville détruite, des temples et des murs incendiés et 
des maisons entièrement détruites». Kατακεκαυµέένα désigne des objets brûlés de fond 
en comble. 
F. ἄγνυµι «briser»: Lys. III, 14: Κἀνταῦθα µὲν, ἵνα φησὶ Σίίµων τὴν µάάχην 
γενέέσθαι, οὔτε τούύτων οὔτε οὐδεὶς οὔτε κατεάάγη τὴν κεφαλὴν οὔτε ἄλλο κακὸν οὐδὲν 
ἔλαβεν... «Ainsi, à cet endroit, où Simon prétend que la rixe eut lieu, ni de leur côté 
ni du nôtre, personne n’eut la tête cassée: on ne se fit aucun mal...» (Trad. L. 
Gernet). Kατεάάγη désigne la fracture profonde d’une partie du corps. 
G. ναυµαχῶ «combattre sur mer»: And. III, 5: ...ἀντὶ δὲ τῶν τριήήρων αἳ τόότε 
ἡµῖν ἦσαν παλαιαὶ καὶ ἄπλοι, αἷς βασιλέέα καὶ τοὺς βαρβάάρους καταναυµαχήήσαντες 
ἠλευθερώώσαµεν τοὺς Ἕλληνας... «...à la place de trières, qui étaient alors vieilles et 
incapables de tenir la mer et par lesquelles nous avons combattu sur mer le Grand Roi 
et les Barbares, nous délivrâmes les Grecs...». Kαταναυµαχήήσαντες renvoie à la 
victoire efficace dans un combat naval. 
H. οἰκίίζω «établir», «fonder»: Isée VI, 21: Κατοικισθεῖσα δὲ  ἐνταυθοῖ πολλῶν 
καὶ κακῶν ἦρξεν «S’étant installée en ce lieu, elle fut l’origine de mille malheurs». 
Κατοικισθεῖσα indique l’établissement efficace dans un lieu. 
I. µηνύύω «indiquer», «révéler», «faire connaître»: Lys. XIII, 49:  δεῖ γὰρ αὐτὸν 
ἀποδεῖξαι ὡς οὐ κατεµήήνυσε τῶν ἀνδρῶν τούύτων οὐδ᾽ αἴτιος αὐτοῖς ἐστι τοῦ θανάάτου 
«...en effet, il faut montrer qu’il n’a pas dénoncé ces hommes et qu’il n’est pas la cause 
de leur mort». Kατεµήήνυσε fait allusion à l’acte de faire connaître publiquement des 
personnes de manière à les faire condamner formellement par l’autorité.  
λέέγω «dire»: Lys. II, 27: ...τῆς δὲ πεζῆς στρατιᾶς οὕτως ἄπειρον τὸ πλῆθος ἦγεν 
ὥστε καὶ τὰ ἔθνη τὰ µετ᾽ αὐτοῦ ἀκολουθήήσαντα πολὺ ἂν ἔργον εἴη καταλέέξαι «...il 
menait une si nombreuse foule de troupes de terre qu’il serait trop long d’énumérer 
seulement les races qui le suivaient». Kαταλέέξαι renvoie à l’acte d’énumérer une série 
de faits d’un bout à l’autre. 
 Hélène Perdicoyianni-Paléologou 
42 Les préverbes ἐπίί, κατάά, παράά, πρόός chez les orateurs judiciaires 
 
ISSN 0213-7674 Myrtia 27 (2012), 29-55 
J. δουλῶ «réduire en esclavage»: Lys. XXXIV, 8: Ἴσασι γὰρ ἐκεῖνοι ὅτι, κἂν 
πολλάάκις εἰς τὴν τούύτων ἐµβάάλωσι, πολλάάκις αὐτοῖς ἀπαντήήσονται ὅπλα λαβόόντες, 
ὥστε οὐ καλὸς αὐτοῖς ὁ κίίνδυνος δοκεῖ εἶναι, ἐὰν µὲν νικήήσωσι, τούύτους µὴ 
καταδουλώώσασθαίί γ᾽, ἐὰν δὲ ἡττηθῶσι, σφᾶς αὐτοὺς τῶν ὑπαρχόόντων ἀγαθῶν 
ἀποστερῆσαι «En effet, ils savent qu’ autant de fois ils envahiront leur pays, autant de 
fois ils prendront les armes et ils marcheront contre les envahisseurs; aussi le danger 
ne leur semble bon: vainqueurs, ils ne sauraient asservir leurs ennemis ; vaincus, ils 
seraient privés de leurs biens». Καταδουλώώσασθαι désigne l’asservissement complet 
d’un peuple.  
K. τάάσσω «mettre en ordre»: Lys. XIII, 82: ...καὶ εἴ τις αὐτὸν ταξίίαρχος εἰς 
τάάξιν τινὰ κατέέταξε... «...et si aucun taxiarque l’a rangé dans aucun bataillon...». 
Kατέέταξε désigne l’acte d’assigner efficacement une place à une personne, dans une 
unité militaire comportant plusieurs  compagnies. 
L. µέένω «continuer d’être»: Lys. XXXI, 18: ...οἳ κατέέµειναν ἐν τοῖς δήήµοις ὀλίίγα 
µὲν τῶν ἐπιτηδείίων ἔχοντες... «...qui étaient restés dans leur dème ayant peu de 
ressources...». Κατέέµειναν renvoie au fait de demeurer fermement dans une condition 
pénible. 
M. αἰσχύύνοµαι «déshonorer»: Lys. I, 49: ...οἱ δ᾽ ἀγῶνες δεινόότεροι τοῖς 
ἀδικουµέένοις καθεστήήκασιν ἢ τοῖς παρὰ τοὺς νόόµους τὰς ἀλλοτρίίας καταισχύύνουσι 
γυναῖκας «...(les lois) elles les exposent, quoique victimes, à des procès plus 
redoutables pour eux que pour ceux qui, au mépris des lois, déshonorent les femmes 
d’autrui...». Kαταισχύύνουσι fait allusion à la perte d’honneur complète d’une femme. 
N. ψεύύδοµαι «mentir»: Isée IV, 11: ...πρὸ δὲ τούύτων οὐδ᾽ ἂν τῶν τεθνεώώτων 
οὐδεὶς κατεψεύύδετο «...et surtout aucun des morts ne mentirait». (Ἄν) κατεψεύύδετο 
renvoie à l’acte de proférer formellement de fausses déclarations.  
3. 2. Au sein de la valeur résultative, on distingue deux particularisations, dont la 
première rend manifeste l’idée d’extrême. Pourvu de cette notion, κατάά sert de 
préfixe aux verbes faisant allusion à l’exercice d’une vive pression (A) et à la notion 
d’heurt (B): 
A. ἀναγκάάζω: «forcer»: Isée VII, 38: ...τοὺς ἔχοντας ἀποδοῦναι τὰ ὄντ᾽ αὐτῶι 
καταναγκάάσαντες... «...vous avez obligé les possesseurs à les restituer...» 
Kαταναγκάάσαντες révèle la contrainte excessive exercée sur une personne. 
B. πλήήττω «frapper»: Isée VIII, 27: Ἀλλ᾽ οὕτω τῆι τοῦ πράάγµατος ἀληθείίαι 
κατεπέέπληκτο ὥστ᾽ οὐδ᾽ ἐπὶ τοῦ µνήήµατος ἐµοῦ ποιούύµενου λόόγους καὶ 
κατηγοροῦντος Διοκλέέους ὅτι τὰ χρήήµατα ἀποστερῶν τοῦτόόν µοι πέέπεικεν 
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ἀµφισβητεῖν, οὐκ ἐτόόλµησεν γρῦξαι τὸ παράάπαν οὐδὲν οὐδ᾽ εἶπεν ἅ νῦν τολµᾶι λέέγειν 
«Au contraire, il était tellement accablé par la certitude du fait que même sur la 
tombe, quand je pris la parole et quand j’accusai Dioklès d’avoir fait main-basse sur la 
fortune et poussé ensuite cet autre individu à me chercher chicane, il n’osa souffler 
mot ni rien dire de ce qu’il ose dire aujourd’hui» (Trad. P. Roussel). Κατεπέέπληκτο 
désigne le fait de constater avec un fort étonnement la vérité d’un fait. 
La seconde particularisation met en relief l’idée d’intensité. Dans ce cas, κατάά 
s’attache à des verbes exprimant un état émotionnel (A), un état d’inertie mentale et 
physique (B) et l’acquisition d’un savoir (C): 
A. ἐλεῶ «avoir pitié de»: And. II, 15: εἰς γὰρ τοὺς θεοὺς ἔχοντα ὀνείίδη οὗτοίί µε 
µᾶλλον τῶν ἀνθρώώπων ἐοίίκασι κατελεῆσαι... «En effet, les dieux, malgré l’offense que 
je leur ai faite, se sont manifestés à mon égard plus pitoyables que les hommes». 
Kατελεῆσαι exprime la pitié profonde que l’on éprouve à l’égard d’une personne. 
γελῶ «rire»: Lys. XIV, 46: ...ἐπίίσταµαι δ᾽ ὅτι οἱ µὲν ἄλλοι τῶν ἀκροωµέένων 
θαυµάάζουσιν, ὅπως ποθ᾽ οὕτως ἀκριβῶς ἐξευρεῖν τὰ τούύτων ἁµαρτήήµατα, οὗτος δέέ 
µου καταγελᾶι... «...je connais que les autres de mes auditeurs se demandent avec 
étonnement comment j’ai pu découvrir avec tant d’exactitude les crimes de ces gens; 
mais celui-ci se moque de moi...». Kαταγελᾶι fait allusion à l’attitude profondément 
dédaigneuse qui se manifeste par la raillerie à l’égard d’une personne.  
B. εὕδω «dormir»: Lys. I, 10: Καὶ οὕτω ἤδη συνειθισµέένον ἦν, ὥστε πολλάάκις ἡ 
γυνὴ ἀπήήιει κάάτω καθευδήήσουσα ὡς τὸ παιδίίον... «C’était l’habitude que ma femme 
allait ainsi à chaque instant se coucher près du petit...». Kαθευδήήσουσα indique le fait 
de d’être plongé dans un sommeil profond. 
C. µανθάάνω «apprendre»: And. IV, 27: ...τοὺς µὲν λόόγους δηµαγωγοῦ τὰ δ᾽ ἔργα 
τυράάννου παρέέχων, καταµαθὼν ὑµᾶς τοῦ µὲν ὀνόόµατος φροντίίζοντος, τοῦ δὲ 
πράάγµατος ἀµελοῦντας... «... il parle comme un conseiller du peuple et agit comme 
un tyran, sachant que vous avez souci du mot et non de la chose...» (Trad. G. 
Dalmeyda). Kαταµαθὼν désigne le fait d’être instruit à fond au sujet d’une affaire.  
 
4. VF IV exprimant l’hostilité 
Κατάά souligne la disposition hostile à l’égard d’une personne. Le préverbe 
s’accolle à des verbes qui rendent manifeste la disposition d’âme (A), la préférence 
(B), l’expression de l’opinion par un vote (C) et l’idée d’oralité (D). 
A. φρονῶ «avoir la faculté de penser et de sentir»: Isée IV, 11: Oὕτω γὰρ ἂν οὔθ᾽ 
οἱ νόόµοι κατεφρονοῦντο οὔτε τὰ γέένη ὑβρίίζετο «Ainsi les lois ne seraient méprisées et 
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les drois des parents ne seraient pas violentés». Kατεφρονοῦντο renvoie à l’attitude de 
plusieurs personnes qui refusent avec mépris d’accorder de l’importance aux règles 
impératives émanant de l’autorité souveraine dans une société. 
B. γιγνώώσκω «choisir, par un acte de volonté, entre plusieurs idées possibles»: 
Isée I, 2: οὗτοι δὲ εἰς τοῦτο ἥκουσιν ἀναισχυντίίας ὥστε καὶ τὰ πατρῶια 
προσαφελέέσθαι ζητοῦσιν ἡµᾶς, οὐκ ἀγνοοῦντες, ὦ ἄνδρες, τὸ δίίκαιον, ἀλλὰ πολλὴν 
ἡµῶν ἐρηµίίαν καταγνόόντες «Ceux-ci en sont venus à ce point d’impudence qu’ils 
cherchent même à nous dépouiller le patrimoine ; non pas, juges, qu’ils 
méconnaissent le bon droit, mais ils nous croient en un extrême isolement» (Trad. P. 
Roussel). Kαταγνόόντες fait appel au jugement défavorable. 
C. ψηφίίζοµαι «apporter son jeton de vote pour marquer son avis»: Lys. XXI, 20: 
Οὔκουν ἄξιον, ὦ ἄνδρες δικασταίί, πειθοµέένους κατηγόόροις τοιούύτοις έέµοῦ 
καταψηφίίσασθαι... «Ainsi, juges, il n’est pas digne de me condamner sur la foi de 
pareils accusateurs...». Kαταψηφίίσθαι désigne l’acte de prendre une décision 
défavorable contre une personne à l’issue d’une sentence judiciaire et de la frapper 
d’une peine. 
χειροτονῶ «tendre la main dans l’assemblée pour indiquer son adhésion»: Lys. 
XXIX, 2: Ἐγὼ δέέ, ὦ ἄνδρες δικασταίί, πάάντας ὑµᾶς ἡγοῦµαι εἰδέέναι ὅτι Ἐργοκλέέους 
διὰ τοῦτο ὑµεῖς θάάνατον κατεχειροτονήήσατε, ὅτι κακῶς διαθείίς τὰ τῆς πόόλεως πλεῖν 
ἢ τριάάκοντα ταλάάντων οὐσίίαν ἐκτήήσατο «Quant à moi, je pense, juges, que vous savez 
tous que vous avez voté la peine de mort contre Ergoclès pour cela, à savoir qu’il a 
acquis, grâce à ses malversations, une fortune de plus de trente talents». 
Κατεχειροτονήήσατε désigne l’acte de décider par un vote à main levée contre la vie de 
quelqu’un. 
D. µαρτυρῶ «être témoin, rendre témoignage»: Isée IV, 19: Ὃ δὲ µέέγιστον, καὶ 
µάάλιστα τῆς Χαριάάδου ἀναιδείίας καταµαρτυρεῖ, τοῦτο σκέέψασθε «Voici le plus grave, 
ce qui accuse le mieux l’impudence de Chariadès, jugez-en» (Trad. P. Roussel).  
Kαταµαρτυρεῖ renvoie à l’acte de porter témoignage contre le comportement d’une 
personne.  
5. VF V exprimant le succès et le redressement 
Dans κατορθώώσασι (Isée IV, 22), κατάά implique la réussite dans une action. Le 
verbe simple ὀρθόόω signifie «dresser», «mettre debout» : ἐνθυµοῦνται γὰρ ὅτι 
κατορθώώσασι µὲν ἔσται τὰ ἀλλόότρια ἔχειν... «Ils se souviennent en effet qu’en cas de 
réussite, ils détiendront le bien d’autrui...». 
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6. VF VI exprimant l’échec 
Un bon nombre d’emplois de κατάά font allusion au coup du sort qui change une 
situation en mal: 
κυβεύύω «jouer aux dés»: Lys. XIV, 27: Οὐ πολλῶι δὲ χρόόνωι ὕστερον 
κατακυβεύύσας τὰ ὄντα, ἐκ Λευκῆς ἀκτῆς ὁρµώώµενος τοὺς φίίλους κατεπόόντιζεν «Peu 
de temps après, ayant perdu sa fortune aux dés, il s’embarqua à Leukè Akté et jeta ses 
amis à la mer». Kατακυβεύύσας renvoie à la perte au jeu de dés.  
παιδεραστῶ «aimer les enfants»: Isée X, 25:  Ἀλλὰ γάάρ, ὦ ἄνδρες, οὐχ ἱκανόόν 
ἐστι Ξεναινέέτωι τὸν Ἀριστοµέένους οἶκον καταπεπαιδεραστηκέέναι «Mais, juges, il ne 
suffit pas à Xénainétos d’avoir dilapidé la fortune d’Aristoménès par sa passion pour 
les beaux garçons». Kαταπεπαιδεραστηκέέναι désigne l’acte d’avoir dépensé, de 
manière inconsidérée, la fortune d’une personne par son enclin à s’adonner à la 
pédérastie. 
 
7. VF VII exprimant la ressourse 
En Isée X, 23, (ἐὰν) καταφεύύγηι souligne l’acte de se servir d’un procédé 
oratoire: Ὥστ᾽ ἐὰν ἐπὶ τοῦτον τὸν λόόγον καταφεύύγηι καὶ µάάρτυρας παρέέχηται ὡς 
διεθέέτο ἐκεῖνος, ἐπιδεικνύύναι κελεύύετε καὶ ὡς τὰ ἑαυτοῦ «S’il recourt donc à cet 
argument et qu’il vous fournit des témoins que le défunt a fait un testament, 
ordonnez-lui de démontrer aussi que le testament concernait des biens lui 
appartenant».  
8. VF VIII exprimant le renversement de la situation existante 
Dans κατηµέέλησε (Isée I, 23), le préverbe renvoie à l’attitude d’une personne 
dont l’esprit ne s’applique pas à ce qu’elle fait ou elle devrait faire. Kατηµέέλησεν 
exprime donc le sens contraire de µελῶ «prendre souci»: 
Τοὺς µὲν τηλικαῦτα µέέλλοντας ἐκ τοῦ πράάγµατος κερδαίίνειν, ὥσπερ 
ζηµιωθησοµέένους, φυλάάξασθαι τὴν διακονίίαν, Κλεώώνυµον δ᾽ ὑπὲρ τῆς τούύτων 
ὠφελείίας τοσαύύτην ποιήήσασθαι σπουδὴν ὥστε Ποσειδίίππωι µέέν, ὅτι κατηµέέλησεν, 
ὀργισθῆναι, Διοκλέέους δὲ ταὐτὰ πάάλιν εἰς τὴν ὑστεραίίαν δεηθῆναι ; «Ceux qui 
devaient retirer de cette affaire un tel profit, tout comme s’ils en devaient pâtir, se 
dérobent aux services requis ; et Kléonymos, de son côté, fait preuve d’une telle 
ardeur à les favoriser qu’il se met en colère contre Poseidippos qui a négligé sa 
commission, et la renouvelle à Dioklès pour le lendemain».   
9. VF IX exprimant l’intensivité 
La valeur intensive de κατάά apparaît dans les composés des verbes signifiant 
«prononcer une peine contre»: 
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δικάάζω: And. I, 78: ...πλὴν ὁπόόσα ἐν στήήλαις γέέγραπται τῶν µὴ ἐνθάάδε 
µεινάάντων, ἢ ἐξ ᾽Αρείίου πάάγου ἢ τῶν ἐφετῶν ἢ ἐκ πρυτανείίου ἢ Δελφινίίου 
καταδικασθεῖσιν [ἢ] ὑπὸ τῶν βασιλέέων [ἢ] ἐπὶ φόόνωι τίίς ἐστι φυγήή, ἢ θάάνατος 
κατεγνώώσθη ἢ σφαγεῦσιν ἢ τυράάννοις  «...excepté ceux qui, pour ne pas rester ici, ont 
leurs noms gravés sur des stèles, ou ceux qui ont été condamnés par l’Aréopage ou par 
les Ephètes siégeant soit au Prytanéion soit au Delphinion sous la présidence de 
l’Archonte-Roi, soit à l’exil pour meurtre, soit à mort comme assassins ou tyrans». 
Kαταδικασθεῖσιν fait appel à ceux qui ont subi un jugement irrévocable 
et «tenir», «posséder»: 
ἔχω: And. I, 41: Εἰπεῖν δὲ ἡµᾶς ὅτι δεδογµέένον ἡµῖν εἴη δύύο µὲν τάάλαντα 
ἀργυρίίου διδόόναι οἱ ἀντὶ τῶν ἑκατὸν µνῶν ἐκ τοῦ δηµοσίίου, ἐὰν δὲ κατάάσχωµεν 
ἡµεῖς ἃ βουλόόµεθα, ἕνα αὐτὸν ἡµῶν εἶναι, πίίστιν δὲ τούύτων δοῦναίί τε καὶ δέέξασθαι 
«Nous lui disons –à l’en croire- que nous avons décidé de lui donner deux talents 
d’argent au lieu des cent mines du trésor public et que, si nous possessons tout ce que 
nous voulons, il sera des nôtres, mais qu’il doit donner et recevoir gage de tout cela». 
Kατάάσχωµεν renvoie à la prise en possession de biens matériels.   
10. Conclusion 
La VF II exprimant la direction vers le bas et la VF III renvoyant à 
l’aboutissement d’une action comportent chacune deux particularisations: les notions 
de la corruption morale et de précision sont manifestes dans les particularisations de la 
VF II et celles d’extrême et d’intensivité dans les particularisations de la VF III. 
Aux notions exprimées par la VF II et la VF III s’ajoutent celles de contact d’un 
objet ou d’une personne avec une surface (VF I), d’hostilité (VF IV), de succès (CF 
V), d’échec (VF VI), de ressource (VF VII), de renversement de la situation existante 
(VF VIII) et d’intensivité (VF IX).  
 




1. VF I exprimant la proximité 
1. 1. Παράά désigne la situation d’une personne ou d’ une chose qui est à peu de 
distance d’une autre. Il figure dans les composés des verbes indiquant l’idée d’existence 
(A), de persistance (B) et de mouvement (C). 
                                                
10 Sur la valeur ‘pleine’ de παράά, voir J. HUMBERT, 1972, pp. 340-341; M. C. GALLAZZI & 
A. M. DE PAOLI, 1954, p. 14. Sur la désignation des relations extérieures de ce préverbe, voir W. 
STEFAŃSKI, 1984, pp. 136-137. 
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A. εἰµίί «être»: Lys. XIV, 6: ...καὶ ὅσοι ἂν ἐν τῆι πεζῆι στρατιᾶι µὴ παρῶσι «...et 
ceux qui ne sont pas à leur place avec les fantassins» (Trad.  L. Gernet - M. Bizos). 
Μὴ παρῶσι désigne le fait de ne pas être aux environs immédiats d’un groupe de 
personnes. 
 γίίγνοµαι «devenir»: Lys. XIII, 23: ...παραγενόόµενος δὲ Νικίίας καὶ Νικοµέένης 
καὶ ἄλλοι τινέές... «Nicias, Nicoménès et d’autres étaient présents». Παραγενόόµενος 
exprime le fait d’être auprès d’autres personnes, dans une situation précise. 
B. µέένω «demeurer»: And. I, 2 : ...καὶ πρῶτον µὲν ἐνθυµηθῆναι ὅτι νῦν ἐγὼ ἥκω 
οὐδεµιᾶς µοι ἀνάάγκης οὔσης παραµεῖναι «...et d’abord souvenez-vous que je suis ici 
aujourd’hui sans que rien m’ait contraint à rester». Παραµεῖναι indique le fait de 
continuer d’être auprès d’un ensemble de personnes. 
C. τίίθηµι «poser»: Lys. VI, 1: πολλῶν γὰρ καὶ ἀγαθῶν αὐτῶι ἐπὶ τὴν τράάπεζαν 
παρατιθεµέένων ὄζειν ἐδόόκει τοῦ ἄρτου καὶ τῆς µάάζης κάάκιστον, καὶ οὐκ ἐδύύνατο 
ἐσθίίειν «En effet, des mets agréables étant servis sur la table, il trouvait au pain ou à la 
bouillie une odeur infecte et ne pouvait manger». Παρατιθεµέένων désigne des objets 
placés les uns auprès des autres. 
1. 2. La VF I possède deux particularisations dont la première renvoie à l’idée de 
la disposition à laquelle une personne ou une chose est mise. Doté de cette 
particularisation, παράά figure dans les composés des verbes faisant allusion à la notion 
de possession: 
ἔχω «avoir»: Lys. VII, 19: ...οὓς ἐχρῆν τοῦτον παρασχέέσθαι µάάρτυρας... «...ceux 
qu’il devait fournir comme témoins...». Παρασχέέσθαι désigne l’acte par lequel on 
tient à sa disposition des personnes qui peuvent certifier un fait. 
λαµβάάνω «prendre», «saisir»: Isée III, 19: ...τοὺς οἰκειοτάάτους καὶ οἷς ἂν 
τυγχάάνωµεν χρώώµενοι µάάλιστα, τούύτους παραλαµβάάνειν εἰώώθαµεν ἐπὶ τὰς πράάξεις 
τὰς τοιαύύτας  «...nous avons l’habitude de prendre pour témoins ses plus proches et 
les premiers venus en de telles circonstances». Παραλαµβάάνειν désigne l’acte 
d’invoquer le témoignage de plusieurs personnes. 
 La seconde particularisation exprime la notion de défaut. Les verbes auxquels 
s’attache παράά relèvent du vocabulaire d’abandon (A) et de préoccupation (B).  
A. λείίπω «laisser»: Lys. XIV, 3: ...ὅσα δ᾽ οὗτος παραλέέλοιπεν, ἐγὼ καθ᾽ ἕκαστον 
ὑµᾶς διδάάξω «...mais je vais vous instruire sur chacun de ce qu’il avait laissé de côté». 
Παραλέέλοιπεν renvoie à l’oubli de mentionner des faits. 
B. µελῶ «avoir du souci de»: Lys. IX, 1: Τίί ποτε διανοηθέέντες οἱ ἀντίίδικοι τοῦ 
µὲν πράάγµατος παραµελήήκασι ; «Dans quel dessein mes adversaires ont-ils négligé 
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l’objet du procès?». Παραµελήήκασι indique l’acte d’avoir omis une affaire judiciaire 
par manque d’attention et d’intérêt.  
 
2. VF II exprimant la direction 
Doté de l’idée de conduire une personne ou un objet à un endroit précis, παράά 
apparaît dans les composés des verbes renvoyant à l’idée d’arrêt: 
ὁρµίίζω «mettre au mouillage», «mettre à l’ancre un bateau»: Lys. XIII, 25: 
παρορµίίσαντες δύύο πλοῖα «ayant fait venir au rivage deux bâteaux». Παρορµίίσαντες 
renvoie à l’acte d’atteindre le rivage en manoeuvrant un vaisseau 
ou bien à celle d’oralité: 
καλῶ «appeler»: Lys. XIII, 18: οὐ γὰρ δήήπου ἐκεῖνοι οὕτως ἀνόόητοι ἦσαν καὶ 
ἄφιλοι ὥστε περὶ τηλικούύτων πραγµάάτων πράάττοντες Ἀγόόρατον ὡς πιστὸν καὶ 
εὔνουν, δοῦλον καὶ ἐκ δούύλων ὄντα, παρεκάάλεσαν «En effet, ils n’étaient pas si 
insensés ni si dénués d’amis qu’en si grave matière, ils fissent venir Agoratos, un 
esclave fils d’esclaves, parce qu’il était fidèle et favorable à leurs actes». Παρεκάάλεσαν 
fait allusion à l’acte d’avoir appelé quelqu’un auprès de soi.  
 
3. VF III exprimant l’idée de passer en avant 
3. 1. Avec des verbes de mouvement παράά exprime l’idée de «passer en avant», 
auquel cas il est porteur de connotation spatiale ou bien temporelle: 
 ἄγω «conduire»: Lys. XIII, 55: ...παράάγει αὐτὸν εἰς τὸν δῆµον «... il le présente 
devant le peuple». Παράάγει exprime l’acte d’amener une personne devant les citoyens.  
ἔρχοµαι «venir»: Lys. XV, 9: εὖ εἰδόότες ὅτι ὑπὲρ τῶν παρεληλυθόότων ὀλίίγους 
τιµωρησάάµενοι πολλοὺς ποιήήσετε κοσµιωτέέρους ἐν τῆι µελλοῦσι κινδυνεύύειν 
«Persuadés que en punissant seulement quelques citoyens pour les fautes passées, vous 
les rendrez beaucoup plus prudents pour les combats futurs». Παρεληλυθόότων fait 
allusion à des actes injustes commis dans le passé. 
3. 2. Au sein de la VF III, on a dégagé trois particularisations dont la première 
exprime le dépassement et l’excès.  Pourvu de cette particularisation, παράά s’attache 
aux verbes exprimant la notion d’excitation (A) et d’ aventure (B). 
A. ὀξύύννυµι «exciter»: Lys. IV, 8: ...ὑπὸ τῆς ἀνθρώώπου  παρωξυµµέένος «excité 
par la femme». Παρωξυµµέένος renvoie à l’ excitation exubérante. 
B. κινδυνεύύω «risquer»: And. II, 18: Ἀλλ᾽ οὖν [τι] γιγνώώσκειν γε χρὴ ὅτι ἐκεῖνος 
ἂν εἴη πολὺ πλείίστου ἄξιος ἀνήήρ, ὅστις τοῖς ἑαυτοῦ παρακινδυνεύύων χρήήµασίί τε καὶ 
σώώµασι τολµώώηι ἀγαθόόν τι ποιεῖν τοὺς ἑαυτοῦ πολίίτας «Mais, il faut reconnaître que 
l’homme de beaucoup le plus digne d’estime serait celui qui, risquant à la fois ses biens 
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et sa personne, serait le bienfaiteur de ses concitoyens». Παρακινδυνεύύων renvoie au 
risque excessif qu’une personne encourt.  
La seconde particularisation implique l’idée de transgression. Dans ce cas, παράά 
apparaît dans les composés des verbes renvoyant à l’activité intellectuelle (A), au 
mouvement (B) et à l’accomplissement d’une action (C). 
A. νοῶ «exercer l’intellect», «excercer la pensée»: Isée II, 1: (ἡγούύµην) ... καὶ οὐκ 
ἄν ποτε εἰσιδεῖν οὐδέένα τολµῆσαι ὡς ἐποιήήσατόό µε Μενεκλῆς παρανοῶν ἢ γυναικὶ 
πυθόόµενον «(J’estimais que) nul n’oserait prétendre que Ménéklès m’a adopté ayant la 
raison égarée et sous l’influence d’une femme». Παρανοῶν exprime l’aliénation 
d’esprit. 
φρονῶ «réfléchir», «être prudent»: Isée I, 21: εἰ δ᾽ οὕτως παραφρονῶν ἔτυχεν 
ὥσθ᾽ ἡµᾶς ἀεὶ περὶ ἐλαχίίστου ποιεῖσθαι, τοὺς γέένει πρωτεύύοντας καὶ χρωµέένους 
αὐτῶι πάάντων οἰκειόότατα, δικαίίως ἂν δήήπου τὰς τοιαύύτας διαθήήκας ἀκύύρους 
ποιήήσαιτε «S’il avait l’esprit égaré au point de n’avoir plus aucun égard pour nous, ses 
plus proches parents et ceux qui sont plus liés avec lui que personne, alors vous feriez 
justice à coup sûr en annulant un pareil testament». Παραφρονῶν désigne le fait d’ 
être en dehors du bon sens. 
B. βαίίνω «poser le pied»: Lys. I, 26: ... ἀλλ᾽ ὁ τῆς πόόλεως νόόµος ὃν σὺ 
παραβαίίνων περὶ ἐλάάττονος τῶν ἡδονῶν ἐποιήήσω... «...mais la loi de la cité, que tu as 
violée et que tu as sacrifiée à tes débauches...». Παραβαίίνων fait allusion à la 
trangression des lois civiles.   
C. νοµῶ «agir»: And. IV, 40:  Οὐ µόόνον δὲ αὐτῶν ἕνεκα τῶν παρανοµούύντων, 
ἵνα δίίκην δίίδωσι, ἐπιµελεῖσθαι ἄξιον, ἀλλὰ καὶ τῶν ἄλλων, ὅπως τούύτους ὁρῶντες 
δικαιόότεροι καὶ σωφρονέέστεροι γίίγνωνται «Or, ce n’est pas seulement de châtier ceux 
qui violent les lois qu’il convient de se préoccuper: il faut aussi s’intéresser aux autres 
en sorte que, en voyant ceux-ci, ils se rendent plus justes et plus modérés». Τῶν 
παρανοµούύντων indique ceux qui enfreignent des dispositions émanant d’une instance 
supérieure. 
La troisième particularisation met en relief l’idée de propagation. Παράά sert de 
préfixe aux verbes exprimant la notion d’offre et de donation: 
δίίδωµι «donner»: Lys. XII, 95: ...ἐκ τῆς πόόλεως ἣν ὑµῖν οἱ πατέέρες παρέέδοσαν... 
«...de la cité que vos pères vous ont transmise...» (Trad. L. Gernet - M. Bizos).  
4. VF IV exprimant le clandestin 
Dans παρακλεπτοµέένων, désignant ceux qui volent à la dérobée, παράά fait 
allusion à l’extraction liée au clan destin. Le verbe auquel il s’attache rend manifeste 
l’idée de la mise en possession de ce qui appartient à autrui: 
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κλέέπτω «voler»: Isée XI, 44: ...ἀλλ᾽ ὕστερον περὶ τῶν παρακλεπτοµέένων ὑπὸ 
τούύτων ποιήήσοµαι τοὺς λόόγους «...mais je parlerai plus tard des soustractions faites 
par ceux-ci». 
 
5. VF V exprimant le résultat 
Παράά implique l’idée de l’aboutissement de l’action dans les composés des verbes 
qui révèlent la notion de préparation (A), d’oralité (B), d’écartement (C) et de 
signalisation (D). 
A. σκεύύαζω «préparer», «apprêter»: Lys. XIII, 58: ...τὰ πλοῖα παρασκεύύασας... 
«...après avoir préparé les embarcations...». Παρασκεύύασας renvoie à l’efficacité de la 
préparation.   
B. αἰνῶ «prononcer», «parler favorablement»: Lys. VI, 10: Καίίτοι ποτέέ φασι 
παραινέέσαι ὑµῖν περὶ τῶν ἀσεβούύντων µὴ µόόνον χρῆσθαι τοῖς γεγραµµέένοις νόόµοις 
περὶ αὐτῶν, ἀλλὰ τοῖς ἀγράάφοις... «Mais ils disent que Périclès, jadis, vous conseilla 
d’appliquer aux impies non seulement les lois écrites qui les concernent, mais les lois 
non écrites...» Παραινέέσαι fait appel au conseil efficace. 
κελεύύω «ordonner»: Lys. XV, 2: εἰ οἱ τιθέέντες τὸν ἀγῶνα καὶ τὴν ψῆφον 
διδόόντες παρακελεύύσονται τῶν µὲν µὴ καταψηφίίζεσθαι, τῶν δὲ καταψηφίίζεσθαι... 
«Si ceux qui introduisent l’affaire et qui mettent aux voix ordonnent les juges de voter 
pour ou contre tel ou tel d’entre vous...» Παρακελεύύσονται marque les 
recommandations persuasives. 
C. λύύω «délier»: Lys. XIII, 46: ...καὶ ἡ δύύναµις ἅπασα τῆς πόόλεως παρελύύθη 
«...et toutes les forces de la cité ont été affaiblies». Παρελύύθη renvoie à la dégradation 
efficace des forces sociales et politiques. 
D. φρυκτωρεύύοµαι «signaler par des feux»: Lys. XIII, 65[67]: Τούύτων εἷς µὲν ὁ 
πρεσβύύτερος ἐν Σικελίίαι παραφρυκτωρεύύοµενος τοῖς πολεµίίοις ληφθεὶς ὑπὸ 
Λαµάάχου ἀπετυµπανίίσθη «L’aîné fut surpris en Sicile, faisant des signaux lumineux à 
l’ennemi, et sur l’ordre de Lamachos il fut frappé à coup de bâtons à mort». 
Παραφρυκτωρεύύοµενος indique l’acte d’allumer des feux comme signaux pour 
correspondre de façon efficace avec l’ennemi. 
 
6. VF VI exprimant le parallélisme 
L’idée du déploiement de forces armées parallèle au dispositif militaire de 
l’ennemi est manifeste dans παραταξάάµενοι. Le verbe simple exprime la disposition 
des personnes ou des choses. 
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τάάσσω «mettre en ordre»: Lys. II, 15: Παραταξάάµενοι δὴ ἰδίίαι δυνάάµει τὴν ἐξ 
ἁπάάσης Πελοποννήήσου στρατιὰν ἐλθοῦσαν ἐνίίκων µαχόόµενοι «Ayant donc rangé 
leurs seules forces en bataille, ils ont vaincu dans le combat l’armée venant du 
Peloponnèse entier». 
 
7. VF VII exprimant l’écartement 
La notion de dissuasion se retrouve dans les emplois de παραιτεῖσθαι. Παράά 
renvoie à la tentative de faire renoncer quelqu’un à ses desseins. Le verbe simple 
possède le sens de «solliciter», «postuler». 
 And. I, 21: Φέέρε δὴ τοίίνυν, εἰ καὶ ὁ πατὴρ ἐβούύλετο ὑποµέένειν τοὺς φίίλους ἂν 
οἴεσθε ἢ ἐπιτρέέπειν αὐτῶι µέένειν ἢ ἐγγυήήσασθαι, ἄλλ᾽ οὐκ ἂν παραιτεῖσθαι καὶ 
δεῖσθαι ἀπιέέναι ὅπου [ἂν] ἔµελλεν αὐτὸς σωθήήσεσθαι ἐµέέ τε οὐκ ἀπολεῖν; «Eh! bien 
donc, même si mon père eût voulu soutenir le procès, croyez-vous que ses amis lui 
auraient permis de rester ou se seraient portés caution; ne serait-il pas détourné de ce 
parti, ne se serait-il pas conjuré de s’en aller là où il serait lui-même en sûreté sans 
causer ma perte?» 
 
8. Conclusion 
Par opposition aux VFs qui expriment la direction (VF II), le cladestin (VF IV), 
le résultat (VF V), le parallélisme (VF VI) et l’écartement (VF VII), la VF I, qui rend 
la notion de proximité, et la VF III, qui met en relief l’idée de passer en avant, 
comprennent des particularisations. Les renvois à la disposition d’une personne et à 
l’idée de défaut constituent les particularisations de la VF I. En revanche, les notions 
de dépassement et d’excès, de transgression et de propagation représentent les 
particularisations de la VF III. 
 




1. VF I exprimant l’addition 
La valeur fondamentale I s’observe dans les composés des verbes faisant allusion à 
la notion d’évolution (A), de possession (B), d’accomplissement d’un acte (C), de 
besoin (D), de prêt (E), d’activité intellectuelle (F), d’expression de son opinion par 
                                                
11 Sur la valeur ‘pleine’ de πρόός, voir J. HUMBERT, 1972, pp. 341-342; M. C. GALLAZZI & 
A. M. DE PAOLI, 1954, p. 15. Sur la désignation des relations extérieures de ce préverbe, voir W. 
STEFAŃSKI, 1984, pp. 136-137. 
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son vote (G), de châtiment (H), de demande (I), d’oralité (J), de mouvement (K) et 
d’écriture (L). 
A. γίίγνοµαι «devenir»: Isée XI, 38: ...περὶ τῶν προσγεγενηµέένων χρηµάάτων... 
«...à cause de la première fortune qui fut ajoutée à la première...». Τῶν 
προσγεγενηµέένων renvoie à l’addition et à l’accroissement de la quantité des biens 
matériels.   
B. λαµβάάνω «prendre», «saisir»: And. III, 23: ...ἡµεῖς δὲ προσλαµβάάνοντες αὐτὰ 
ὧν µάάλιστα δεόόµεθα... «...nous en prenant en plus dont nous avons le plus besoin...». 
Προσλαµβάάνοντες désigne l’acte de prendre de surcroît. 
 κτῶµαι «acquérir»: Lys. XII, 39: ...ἢ πόόλιν ἥντινα τοιαύύτην προσεκτήήσαντο οἵαν 
τὴν ὑµετέέραν κατεδουλώώσαντο «...ou bien quelle ville ils ont acquise en outre qui 
valût la vôtre, asservie par eux». Προσεκτήήσαντο marque l’appropriation 
additionnelle d’une société politique indépendante.  
C. πράάττω «réaliser un acte»: And. IV, 13: ...ὃς τὴν Καλλίίου γήήµας ἀδελφὴν ἐπὶ 
δέέκα ταλάάντοις, τελευτήήσαντος Ἱππονίίκου στρατηγοῦντος ἐπὶ Δηλίίωι ἕτερα τοσαῦτα 
προσεπράάξατο «...qui a épousé la soeur de Callias avec un dot de dix talents; à la mort 
d’Hipponicos, stratège à Délion, il en exigea dix autres». Προσεπράάξατο fait allusion 
à la richesse supplémentaire.  
D. δέέοµαι «avoir besoin de», «manquer»: And., V, 13: Ὁπόόσων δ᾽ ἂν προσδέέηι, 
οἵδε ἡιρηµέένοι νοµοθέέται ὑπὸ τῆς βουλῆς ἀναγράάφοντες ἐν σανίίσιν ἐκτιθέέντων πρὸς 
τοὺς ἐπωνύύµους σκοπεῖν τῶι βουλοµέένωι, καὶ παραδιδόόντων ταῖς ἀρχαῖς ἐν τῶιδε 
τῶι µηνίί «Toutes les autres lois dont il sera besoin les Nomothètes choisis par le 
Conseil les inscriront sur des tablettes, les exposeront devant les statues des Éponymes 
pour qu’elles soient lues de qui voudra, et les livreront aux magistrats dans le courant 
de ce mois» (Trad. G. Dalmeyda). Ἄν προσδέέηι exprime le besoin supplémentaire de 
dispositions impératives d’ordre social. 
E. δανείίζοµαι «prêter»: Lys. XIX, 26: ...ἀλλ᾽ ὤµνυε καὶ προσδεδανεῖσθαι τοῖς 
ξέένοις ἄλλοθεν... «...mais il jurait qu’il avait déjà dû emprunter par ailleurs pour les 
étrangers...». Προσδεδανεῖσθαι renvoie au prêt additionnel. 
F. λογίίζεσθαι «compter», calculer»: Lys. XIX, 44: ...καὶ οὐ προσλογιζόόµεθα ὅσα 
αὐτὸς ἐν Κύύπρωι ἔσχε Νικόόφηµος, οὔσης αὐτῶι ἐκεῖ γυναικὸς καὶ θυγατρόός «...et 
nous ne comptons pas en outre les biens que Nicophemos avait acquis 
personnellement à Chypre, où il avait femme et fille». Οὐ προσλογιζόόµεθα renvoie 
au manque de calculs additionnels. 
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G. ψηφίίζοµαι «voter»: Lys. VI, 24: ...προσεψηφίίσασθε ὑµεῖς αὐτὸν εἴργεσθαι 
τῆς ἀγορᾶς καὶ τῶν ἱερῶν «... et vous avez voté en outre qu’il soit exclu de l’agora et 
des sanctuaires». Προσεψηφίίσασθε désigne les votes supplémentaires.   
H. τιµῶ «fixer la peine»: Lys. X, 16: Δεδέέσθαι δ᾽ ἐν τῆι ποδοκάάκηι ἡµέέρας πέέντε 
τὸν πόόδα, ἐὰν προστιµήήσηι ἡ ἡλιαίία   «Il aura le pied à l’entrave pendant cinq jours, 
si le tribunal décide un supplement de peine» (Trad. L. Gernet-M. Bizos). 
Προστιµήήσηι fait appel à l’infliction de peines supplémentaires. 
I. αἰτῶ «demander»: Lys. XXXV, 233e: Καὶ µὲν δὴ καὶ ἐν ταῖς ἰδίίαις δαπάάναις 
οὐ τοὺς φίίλους ἄξιον παρακαλεῖν, ἀλλὰ τοὺς προσαιτοῦντας καὶ δεοµέένους 
πλησµονῆς «Ainsi, quand on donne chez soi un repas, ce n’est pas ses amis qu’il 
convient d’inviter mais des mendiants et des gens affamés» (Trad. L. Gernet-M. 
Bizos). Τοὺς προσαιτοῦντας désignent ceux qui demandent de l’aumône 
supplémentaire. 
J. ἀπειλῶ «menacer»: Isée I, 32: ...καὶ προσηπείίλησεν ὅτι δηλώώσειέέ ποτ᾽ ἂν 
τούύτωι ὡς διάάκειται πρὸς αὐτόόν «...et il ajouta cette menace qu’il lui ferait connaître 
un jour ses dispositions à son égard».  Προσηπείίλησεν fait allusion aux menaces 
additionnelles. 
ὁµολογοῦµαι «avouer»: And. I, 15: Μέέµνησθε δέέ, ὦ ἄνδρες, ὅτι καὶ ταῦθ᾽ ὑµῖν 
προσοµολογεῖται ἅπαντα «Souvenez-vous, Citoyens, que ceci encore est admis par 
vous». Προσοµολογεῖται renvoie aux déclarations complémentaires.   
K. τίίθηµι «mettre en place»,  «poser»: And. III, 40: ...τοῦτο δ᾽ εἰ <τίί> τις 
προσθεῖναι βούύλεται, πείίσας ὑµᾶς προσγράάψατω «... si quelqu’un en veut ajouter un 
autre (un article), qu’il vous convainque et l’inscrive». Προσθεῖναι désigne l’action 
d’incorporer un texte législatif.  
L. γράάφω «tracer des traces d’écriture»: And. III, 40: ...τοῦτο δ᾽ εἰ <τίί> τις 
προσθεῖναι βούύλεται, πείίσας ὑµᾶς προσγράάψατω. Προσγράάψατω renvoie à l’addition 
d’un article par écrit. 
 
2. VF II exprimant la direction 
Cette valeur apparaît dans les composés des verbes qui rendent la notion d’envoi 
à une distance de soi, dans une direction déterminée (A), d’oralité (B), de mouvement 
(C) et de possession (D). 
A. βάάλλω «lancer», «jeter»: Lys. XIV, 33: ...καὶ γὰρ ὑµᾶς φεύύγοντας Φυλὴν 
καταλαβεῖν καὶ δέένδρα τεµεῖν καὶ πρὸς τὰ τείίχη προσβαλεῖν «... vous-mêmes, 
pendant notre exil, vous avez pris Phylè, coupé des arbres, monté à l’assaut des murs» 
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(Trad. L. Gernet-M. Bizos). Προσβαλεῖν désigne le fait de se lancer dans une 
direction, contre un objet. 
B. εὔχοµαι «prière»: Lys. VI, 51: ...τῶν δὲ θεῶν, οὕς ἡµεῖς [θεοὺς] νοµίίζοµεν καὶ 
θεραπεύύοντες καὶ ἁγνεύύοντες θύύοµεν καὶ προσευχόόµεθα, τούύτους περιέέκοψε «...les 
Dieux que nous considérons comme des dieux, auxquels nous rendons culte, que nous 
honorons par des sacrifices et des prières, il les a mutilés». Προσευχόόµεθα fait appel 
aux prières adressées à une divinité.  
καλῶ «appeler»: Lys. XXIII, 2: ...προσκαλεσάάµην αὐτὸν πρὸς τὸν πολέέµαρχον 
«... je le citai devant le polémarque». Προσκαλέέσθαι renvoie à l’appel d’une personne 
comme témoin devant un magistrat civil. 
C. ἄγω «mener», «conduire», «diriger»: Lys. VI, 29: ...ἵνα δ᾽ αὐτὸν 
προσαγαγοῖεν ἐνθάάδε «...pour qu’ils le présentassent ici». Προσαγαγοῖεν marque 
l’acte d’ amener quelqu’un vers un lieu. 
εἶµι «aller»: Lys. XII, 13: Πείίσων δὲ προσελθὼν σιγᾶν µοι παρεκελεύύετο «Pison 
s’approcha de moi et m’ordonna de garder le silence». Προσελθὼν exprime le fait de 
se rendre vers un endroit. 
πηδῶ «bondir»: And. II, 15: εὐθὺς προσπηδῶ πρὸς τὴν  ἑστίίαν «Je m’élance 
aussitôt vers le foyer sacré». Προσπηδῶ renvoie au bondissement précipité vers un 
édifice.  
D. ἔχω «tenir»: Isée IX, 33: Ὑµᾶς δέέ, ὦ ἄνδρες, οὐκ εἰκόός ἐστι τῶι τούύτου γέένει 
προσέέχειν τὸν νοῦν «Mais il ne semble pas que vous, juges, vous faites attention à sa 
parenté». Προσέέχειν désigne l’acte de tendre l’esprit vers le rapport entre individus 
qui sont unis par naissance. 
 
3. VF  III exprimant l’intensivité 
Dans προστυχόόντας (Isée III, 19: ...τοὺς προστυχόόντας ἕκαστοι µάάρτυρας 
ποιούύµεθα... «...chacun prend comme témoins les premiers venus...»), πρόός renforce 
la notion du hasard impliquée dans le verbe simple (τυγχάάνω «arriver», «se produire 
souvent avec caractère fortuit»). De même, dans προσφοιτῶσιν (Lys. XXIII, 3: ...ἵνα 
οἱ Δεκελειεῖς προσφοιτῶσιν... «...où fréquentent les Décéliens...»), l’idée de fréquence 
exprimée par le verbe est accentuée par le préverbe (φοιτῶ «aller et venir chez 
quelqu’un», «aller et venir par habitude»). 
 
4. Conclusion 
La VF I est de loin plus représentée que la VF II et la VF III, qui est rare.  
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* * * 
 
5. Conclusion générale 
L’analyse précédente sur la VF de ἐπίί, κατάά, παράά, πρόός chez Antiphon, 
Andocide, Lysias and Isée nous invite à faire les constatations suivantes: 
i) les VFs des préverbes résultent de la notion sémantique et de la VF des verbes 
simples auxquels ils sont associés;  
ii) la VF renvoyant à l’idée de direction est commune à tous les préverbes; 
iii) ἐπίί et κατάά partagent la VF indiquant le contact de l’objet avec une surface;  
iv) ἐπίί, κατάά, παράά sont dotés de la VF résultative.  Au sein de celle-ci, la 
particularisation qui met en relief la notion d’extrême est commune à ἐπίί et à κατάά; 
v) ἐπίί, κατάά, πρόός se prêtent à la VF exprimant l’intensivité. Cette notion 




J. BRUNEL, 1939, L’aspect et l’emploi des préverbes en grec, particulièrement en 
attique, Paris. 
M. C. GALLAZZI & A. M. DE PAOLI, 1954, I preverbi in Greco, Pavia. 
J. HUMBERT, 1972, Syntaxe grecque, Paris. 
M. D. JIMÉNEZ LÓPEZ, 2005, Sintaxis y semántica de la preposiciones en griego 
antiguo. los preverbios, www.liceus.com  
W. LINDBLAD, 1922, Bedeutungsentwickelung des Präfixes κατάά in Komoposisi. 
Eine semasiologische Untersuchung, Helsingfors.  
H. PERDICOYIANNI-PALÉOLOGOU, 2004, “Les préverbes ἀπόό et ἐκ chez les orateurs 
judiciaires”, SPhV 7 (4), pp. 121-141.  
A. REVUELTA, 1994, Los preverbios ἀνάά y κατάά y la expresión del regreso en griego 
clásico, en Actas VIII Congreso Español de Estudios Clásicos, vol. I, Madrid, 
229-235.  
W. STEFAŃSKI, 1984, Cas, préverbes et prépositions en ancient grec, LPosn 26, pp. 
135-140. 
R. STRÖMBERG, 1946, Greek prefix studies on the used of adjectives particles. 
Göteborg. 
 
